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Qui n’aime pas entendre le chant des oiseaux 
au lever des beaux jours ?

On le sait, les oiseaux de la Plaine sont en 
déclin. La plupart font leurs nids au sol ou 
dans les haies et ne sont pas en capacité de 
s’adapter aux nouvelles pratiques agricoles. 
Vous connaissez sans doute l’Outarde 
canepetière, notre star locale, mais il y a aussi 
une vingtaine d’autres espèces d’oiseaux rares 
et menacées. Heureusement, des agriculteurs 
et des collectivités se mobilisent pour préserver 
ce patrimoine !

Côté boisement, les haies et les bosquets sont 
des habitats favorables à la faune à ne pas 
négliger non plus. Plusieurs agriculteurs ont 
d’ailleurs replanté des haies sur le territoire.

Ce qui est certain c’est que la Plaine de 
Barbezières à Gourville a un grand potentiel 
pour accueillir la nature, et ainsi contribuer au 
bien-être des habitants.

Margot Deleule 
Animatrice du site Natura 2000
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Vous vous engagez…
113 ha en charte Natura 2000 
Sur 3 exploitations agricoles et 1 syndicat     
de rivière

187 ha en Mesures agro-environnementales 
Sur 25 exploitations agricoles. Pour créer une 
prairie favorable à l’Outarde canepetière et les 
autres oiseaux de la plaine,    ou pour entretenir ces 
espaces en dehors de la période de reproduction.

Grandes cultures, vignes, prairies, jachères, 
cours d’eau, haies et abords de chemins… 
Vous mobilisez les outils Natura 2000 sur 
ces milieux qui abritent des espèces rares ou 
menacées. Après 6 années d’animation, plus 
de 25 propriétaires s’engagent pour le site ! 

A quand votre tour ?



Appelé couramment « Courlis », cet 
oiseau est très mimétique, c’est-à-
dire qu’il ressemble aux milieux où 
il vit (sols secs, caillouteux). C’est sa 
façon de se cacher des prédateurs.
Très discret le jour, on l’entend 
chanter « courrlii » à la nuit 
tombée. Il pond ses oeufs à même 
le sol, sans faire de nid, dans les 
vignes, les prairies ou les jachères.

Brun foncé uniforme avec une queue 
d’aspect échancré ou carré, c’est le plus 
gros rapace qu’on observe dans la Plaine. 
Il niche dans les arbres et chasse dans 
les champs. Amateur de charognes, il 
contribue à nettoyer naturellement la 
Plaine, et apprécie aussi les campagnols !

Ce petit rapace fait la taille d’un pigeon, 
mais n’a pas la même allure. Ses ailes 
pointues, sa longue queue bordée de 
noir ne vous duperont pas. Il guette 
souvent ces proies en volant sur place, on 
dit qu’il vole en Saint-Esprit ! Il aime les 
campagnols, les lézards et les insectes.

Avec sa crête dressée, sa tête et sa 
poitrine brun clair roussâtre et ses 

ailes noires et blanches, on l’entend 
faire « Oup oup oup ». Grâce à son 

long bec arqué, elle fouille le sol à la 
recherche de larves ou d’insectes à se 

mettre sous la dent. Elle niche dans 
des cavités d’arbres, un trou de mur ou 

encore un tas de pierres.

Comme son nom l’indique, cette 
alouette fréquente les champs, ainsi 
que les prairies et les jachères. D’une 
couleur rappelant les chaumes, elle 

se camoufle dans son environnement 
et niche au sol. On l’entend souvent 

chanter en vol un long chant rythmé 
avec beaucoup de variations.

Cet oiseau charismatique est 
reconnaissable à sa longue 
huppe noire, son ventre blanc et 
son manteau noir irisé de reflets 
verts et violets.
Il vient passer l’hiver sur la 
Plaine, se nourrissant de vers de 
terre et autres invertébrés. On le 
retrouve souvent en bande avec 
d’autres de ces congénères.

Cette espèce d’alouette est bien 
plus rare dans la Plaine que sa 
cousine l’Alouette des champs. 
Discrète avec son plumage qui se fond 
dans son environnement, on peut 
toutefois la repérer grâce au chant 
caractéristique qui lui a donné son 
nom « lullulullu ». Elle chante d’ailleurs 
souvent en volant au dessus des 
champs.

Le mâle Outarde arbore cette 
grande collerette noire et blanche. 
En parade nuptiale, il hérisse sa 
collerette et on l’entend chanter 
un «  prrrt » surprenant.
La femelle est plus discrète, de 
couleur uniforme et avec un plus 
petit cou. Elle pond ses oeufs 
couleur vert olive dans les prairies, 
jachères ou luzernières.

Ces deux espèces de Busard nichent sur la Plaine dans les champs 
de céréales ou luzernes. Rapaces effilés aux longues ailes pointues, 
vous les apercevrez chasser mulots et campagnols au ras des 
champs. Les mâles sont gris avec les pointes des ailes noires, tandis 
que les femelles sont brunes tachetées.

Œdicnème criard Alouette lulu

Outarde canepetière

Busard cendré Busard Saint-Martin

Vanneau huppé

Les espèces de la Plaine

Les stars de la plaine ! Pour les plus observateurs...

Les plus faciles à observer
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Elle porte ce nom sinistre car elle 
empale ces proies sur des épines 
ou des barbelés, afin de les garder 
pour plus tard. On appelle cela un 
lardoire. 
Masque noir, manteau roux et 
calotte grise, vous la reconnaîtrez à 
coup sûr. Elle niche dans les haies 
ou les arbres, mais chasse dans les 
milieux ouverts des insectes et des 
campagnols.

Pie-grièche écorcheur
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Milan noir Faucon crécerelle

Alouette des champsHuppe fasciée



« Je suis installé sur la commune de Barbezières depuis 35 ans en 
EARL. L’exploitation, d’une surface de 100 ha, est composée d’une 
bonne partie des terres en céréales, des oléagineux, de la luzerne 
et un peu de vigne. Cela fait plus de 10 ans que je fais des MAE car 
j’avais constaté la présence d’outardes dans un secteur où j’avais des 
parcelles et après m’être renseigné j’ai pu concrétiser ce projet. 
Cela correspondait à mon état d’esprit de préserver la biodiversité 
en limitant les fertilisants et le désherbage. L’avantage est aussi de 
pouvoir continuer à voir ces oiseaux qui, malgré tout, au fil des ans 
deviennent de plus en plus rare. A l’automne il est agréable de les voir 
ce rassembler dans un champ devant la maison pour partir migrer et 
d’en revoir l’année suivante. Cette année j’ai aperçu une femelle, ce qui 
est rare car c’est plutôt des mâles que nous voyons. »

La Protection des nichées 2020

C’est la troisième année que les agriculteurs de la Plaine participent à 
la protection des nichées d’Œdicnème criard. Les femelles pondent 2 
à 3 œufs à même le sol, qui sont particulièrement difficiles à repérer vu 
leur couleur « terre caillouteuse ». Mais ils n’ont pas réussi à duper l’œil 
expert des naturalistes chargés de les inventorier et des agriculteurs 
avertis.
Les pratiques agricoles mécanisées (labour, désherbage, binage, 
fauche, moisson) détruisent fréquemment les œufs, les poussins et 
même parfois la femelle. Un dispositif simple composé de deux jalons 
délimitant le nid permet de l’éviter au moment des travaux.

Grâce à la mobilisation des agriculteurs du site, 
10 nids d’Œdicnèmes criards ont été protégés en 2020 !         

C’est 2 fois plus que l’an dernier, 

un grand merci à eux !

Œdicnème criard
Si vous voyez 1 ou 2 adultes qui s’éloignent tardivement à l’approche du tracteur, il y a potentiellement des œufs ou des poussins. Relevez la 
bineuse ou la herse-étrillée à l’endroit d’où sont partis les adultes lors de vos travaux post-semis et soyez attentifs lors de chaque passage entre 
les rangées.

Busards cendré et Saint-Martin
Pendant la moisson, soyez attentifs : un vol circulaire répété de busards, parfois accompagné de cris, signifie que le nid n’est pas loin. Une femelle 
qui s’envole brusquement devant la moissonneuse signifie que vous êtes presque sur le nid. Arrêtez la machine ! Si vous le voyez, contournez 
largement le nid et appelez-nous ! Il faudra poser une cage pour éviter la prédation.

Outarde canepetière
Si vous voyez une femelle outarde lors de la fauche ou après, il y a surement un nid. Les œufs sont souvent indemnes après la fauche et peuvent 
encore être sauvés. Contactez-nous !
Jachères : Réaliser l’entretien après le 31 juillet, de préférence entre le 1er septembre et le 1er avril. 
Luzerne : Fauchez à vitesse modérée (<10km/h) et du centre vers la périphérie ou d’un bord vers l’autre afin de faciliter la fuite des espèces vers 
les bords de la parcelle. Soyez particulièrement attentifs au moment de faucher les dernières bandes où peuvent s’y être réfugiées des femelles 
accompagnées de poussins non volants.

Vous avez découvert un nid, ou un indice de présence de nid ? 
Contactez l’animatrice Natura 2000 du site !

Nid  d’Œdicnème criard   ©   E. Boussiquault / Charente-Nature
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Oiseaux nicheurs au sol : les bons tuyaux pour repérer et protéger les nids

Il témoigne… Bruno BOIZUMAULT a plus de 10ha en MAE



Sortie nature – Oiseaux et messicoles
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Cette lettre d’information est éditée par la LPO : dans le cadre de sa mission déléguée de l’État comme structure animatrice 
du Docob N2000 du site "Plaine de Barbezières à Gourville", sous l’autorité du Préfet de Charente.

VOTRE ANIMATRICE CHANGE !
CONTACTEZ DÉSORMAIS 

Margot DELEULE – LPO
Animatrice Natura 2000
Tél : 06 34 20 50 74 / 05 46 82 12 34
@ : margot.deleule@lpo.fr

http://barbezieresgourville.n2000.fr/

Le 27 juin 2020 au départ de Gourville, les associations LPO et 
Charente Nature ont invité le public à découvrir les oiseaux qui 
nichent dans la Plaine de Barbezières à Gourville. Ce site Natura 
2000 abrite notamment l’Outarde canepetière, le Busard Saint-
Martin et l’Alouette des champs, trois espèces que le groupe a pu 
apercevoir ! D’autres oiseaux d’intérêt communautaire comme le 
Busard cendré, l’Oedicnème criard ou la Pie-grièche écorcheur n’ont 
pas pu être observé mais ont fait l’objet d’une petite présentation 
avec photos. En parallèle, nous avons regardé les différentes 
espèces de plantes aux alentours, dont certaines fleurs messicoles 
qui poussent préférentiellement dans les cultures, les vignes, les 
jachères. Ces dernières sont utiles pour la biodiversité et aussi pour 
les agriculteurs, car elles favorisent la présence d’auxiliaires des 
cultures (insectes limitant la présence de ravageurs).

A l’aide des photos, trouvez les espèces présentes sur la Plaine de Barbezières à Gourville. Des indices se cachent dans l’Infosite…  
Cela vous permettra de trouver l’espèce de la photo mystère (en orange) !

Les mots-fléchés de la plaine...

Photo mystère : Qui suis-je ?
Je suis un oisillon. Mes parents font leur nid au sol dans la 
Plaine. Ils affectionnent tout particulièrement les prairies, les 
jachères et les luzernières.
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Réponse : La photo mystère est un poussin 
d’Outarde canepetière âgé de 15 jours. 
Retrouvez la réponse complète des mots-
fléchés sur le site internet.


